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les matériaux les plus précieux, plus précieux que les 
essences du Liban, les marbres de Paros, l’or d’Ophir.

La petite Semaine religieuse, plus que les autres, a 
le devoir d’être discrète. Elle sait que la modestie 
demande et mérite grâce ; elle sait que, consulté, son 
patron aurait supplié qu’on éloignât de lui ce calice de 
gloire... Toutefois qu’on lui permette d’user d’un droit 
sacré : de bénir le bon Dieu et Pie X de vouloir bien 
élever au cardinalat notre digne pontife qui peut rendre 
à la pourpre toute la gloire qu’elle lui donne, honneur 
pour honneur !

Le Saint-Père vient de faire un de ces gestes que 
l’univers recueille ; sa main, répétons-le, vient de s’éten­
dre sur le Canada pour le bénir, et en se retirant elle 
laisse échapper un rayon de sa majesté, qui, du siège de 
Québec va projeter ses splendeurs sur les chefs hiérar­
chiques, sur les pasteurs et jusque sur les plus humbles 
fidèles. C’est une onction douce et réconfortante coir, .ne 
le parfum antique répandu d’abord sur la tête d’Aaron 
et qui descend ensuite en flots embaumés jusqu’à la 
dernière frange de son vêtement : in oram vestimenti.

Honneur donc à Mgr Bégin ! Reconnaissance à Pie 
X ! Amour à l’un et à l’autre !
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Le clergé canadien-français est unanime à admirer la lutte 
courageuse que soutiennent, depuis plusieurs années déjà, nos 
frères de l’Ontario pour la défense des intérêts catholiques et 
nationaux. Contre le prestige et l’influence d’un gouvernement 
puissant, contre des alliances d’une bigarrure choquante, ils 
n’ont, pour combattre, que leur foi, leur vaillance et leur esprit


